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Numéro 4. Année 1904 30 Novembre

BULLETIN
DE LA

SOCIÉTÉ PÉDAGOGIQUE GENEVOISE

Assemblée générale du 17 novembre 1904, petite salle
de l'Institut.

Présidence de M. Lucien Baatak», président.

1° Communications du Comité.

La candidature de M"e Rosine Brochu est acceptée à
l'unanimité.

2° Communication de M. le docteur Tlssié sur l'Education
physique à l'Ecole.

M. Tissié aborde d'emblée son sujet, à savoir le développement

de l'éducation physique en France.
On doit considérer la famille comme base de la société. La

mère étant l'educatrice par excellence de la famille, il faut,
pour créer des nations fortes, former de bonnes mères de
famille.

Un premier moyen consiste à former la volonté, mais la
volonté n'est rien sans la santé qui permet l'exécution des volontés.

La Suède a excellemment, entre tous les pays, fait sien
ce principe.

L'acte le plus propre à développer le corps est le jeu. L'enfant

joue d'abord seul, puis il se joint à des camarades et vient
ensuite la division en deux camps.

M. Tissié a été appelé à organiser les jeux scolaires à
Bordeaux. L'idée rencontra d'abord une vive opposition. On
objectait que ces jeux tendaient à former des athlètes. Mais les
résultats obtenus ont fait triompher le principe. La ville de
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